
P. Francis.

Le Mercredi des Cendres (le 6 mars 2019), avec l’imposition des Cendres, nous prendrons
résolument le chemin vers Pâques, l’Evénement fondateur de notre foi. Pour saint Paul : 
« Le voici maintenant le moment favorable, le voici maintenant le jour du salut » (2 Co 6, 1-2).

Un Temps de grâce.
Le carême est d’abord « un temps de renouveau pour  l’Église, pour les communautés et pour
chaque fidèle. Il est surtout un temps de grâce» (Pape François). La liturgie du carême nous
ramène aux fondamentaux de notre foi : la prière, la charité et la pénitence.

La Prière ! 
C’est en priant, que nous apprenons à prier. Nos paroisses offrent de nombreux temps de prière.
Des « haltes spirituelles » sont proposées, profitons-en ! Notre prière personnelle peut aussi
être nourrie par l’oraison et les dévotions (chapelets, rosaires, adoration…). 

Et le Partage alors !
Nous serons jugés sur l’amour : donner à manger, à boire, vêtir, visiter… Ce sont là, les ex-
pressions de notre Foi. La charité est le signe d’une religion authentique. Elle manifeste notre
compassion et notre miséricorde. En partageant, nous ressemblons à Jésus qui passait en faisant
le bien et en guérissant. A chacun(e) de trouver l’expression de sa générosité.

Enfin, faire pénitence (jeûner) !
La pénitence n’est pas un terme très en vogue aujourd’hui, et pourtant, dans l’optique de notre
religion, le jeûne du Carême est l’expression de notre solidarité avec le Christ au désert et sur
la Croix. Par le jeûne nous faisons corps avec Jésus qui s’identifie à ceux qui souffrent, à ceux
qui manquent même du nécessaire pour vivre. Jeûner, c’est s’exercer à renoncer, accepter de
se priver volontairement. C’est faire la merveilleuse expérience que DIEU SEUL SUFFIT.

Conclusion
Le plus important pour nous chrétiens, pendant ce temps de cheminement spirituel, ce sera
d’offrir à nos vertus théologales (foi, espérance et charité) l’occasion  d’une belle et profonde
cure de jouvence afin de les rendre plus actives, audacieuses et entreprenantes.
Belle montée vers Pâques.

L’Echo
de nos clochers

Paroisses d’Igny : 4 bis, rue de l’Eglise - 01 69 41 08 17

de Bièvres : 23 place de l’Eglise - 01 69 41 20 47 (répondeur)

de Vauhallan : 1, allée des écoles - 06 41 14 18 30

Paroisses de Lozère-Villebon-Villejust :
5, rue Charles Péguy - 01 70 27 12 69

Paroisse Saint-Martin de Palaiseau : 
5, impasse de la Terrasse - 01 60 14 01 83 - 01 69 31 27 85

Paroisse Saint-Michel du Pileu : 45, rue de l’effort mutuel - 07 60 93 75 14

Vous pouvez lire ce journal en couleurs sur :
www.secteur-palaiseau.evry.catholique.fr
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Rendez-vous à  Pâques !
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La rédaction a pensé qu’il était temps de retrouver
un peu de légèreté dans le contexte actuel. Je me
force à rire de tout de peur d’être obligé d’en 
pleurer, disait Figaro.

En France le plus grand des partis est le parti des
mécontents. Cela se disait déjà sous la 3ème Ré-
publique, le tempérament national consiste surtout
à râler. Contre tout... Il faut en prendre son parti
(non, non, ce n’est pas une allusion politique), si
on vit en France il faut accepter de voir partout,
toujours, le mécontentement s’exprimer. En soi, ce
n’est pas vraiment dangereux, ni
même nuisible. Souligner ce qui
ne va pas est presque positif,
c’est le premier pas qui va per-
mettre qu’on agisse (peut –être…)
pour que ça aille mieux

Mais ce mécontentement devient
pesant, voire dangereux, s’il ne
peut s’exprimer, s’afficher, faire
un bruit que les mécontents trou-
veront suffisant. Ce qui compte pour Mr (ou Mme)
Dupont, mécontent(e), c’est que cela se sache qu’il
ou elle l’est, que ce soit public, qu’on en parle. Si
on ne le sait pas assez, il (elle) va être abominable-
ment frustré(e), et de désespoir il ou elle risque de
passer à des actions incontrôlées, qu’il (pardonnez-
moi, mais j’abandonne l’écriture inclusive, trop pé-
nible, quand je dis il c’est il ou elle) n’aurait jamais
voulues, et les victimes de ces actions pas davan-
tage - encore qu’être victime connue en tente
quelques-uns.

Alors, comment Mr Dupont va-t-il pouvoir afficher
bruyamment son mécontentement ? Se réunir, dé-
filer avec les autres mécontents ? Mais c’est fati-
gant à la longue, et de moins en moins efficace
quand tout le monde se met à se réunir et défiler.
Les media sont saturés de ces réunions et défilés.
Sauf à augmenter la dose de violence, cela n’aura
aucun retentissement. Et Mr Dupont ne veut ni
n’ose ni ne sait être violent, et le bruit de la vio-
lence va être monopolisé par quelques-uns qui sont
entraînés pour la faire devant les caméras. Les ré-
seaux sociaux ? Ils sont saturés de protestations,
mécontentements, injures, et les auteurs sont

contraints pour se faire remarquer d’augmenter la
dose d’inepties et de fake news (mensonges) jusqu’à
des niveaux stratosphériques. On commence à être
très mécontents des réseaux sociaux.

Non, il faut quelque chose d’autre. D’abord, il faut
renoncer à acquérir tout de suite la reconnaissance
et la gloire nationale. Mr Dupont doit comprendre
que son cri doit être entendu d’abord localement.
Les meilleurs mécontentements seront répercutés
par les media et réseaux sociaux, mais seulement
dans un 2ème temps. Et l’important, c’est de com-

mencer. Il y a une organisation
locale déjà prévue, ce sont les
mairies qui tiennent des cahiers
de doléances et organisent des
réunions où les mécontents les
disent. Augmentons seulement
le bruit – quasi insignifiant si ce
n’est que celui des plumes sur
un cahier ou des touches sur un
clavier.  Je propose que chaque

soir chaque maire sélectionne les doléances du jour
les plus intéressantes – suivant des critères et mo-
dalités que les administrés pourront démocratique-
ment discuter et définir. Et chaque mairie installera
un Panneau Des Doléances. Panneau lumineux où
chaque doléance sélectionnée sera affichée en
grand, avec le nom de l’auteur s’il veut, pendant
par exemple 30 minutes. Je crois qu’il faudrait un
panneau spécial, plutôt qu’utiliser les affichages
existants, car le ton va être différent : pour ces der-
niers tout le monde il est beau et gentil, alors que
pour les nôtres, tout le monde ou presque il est laid
et méchant.

Beaucoup de modalités restent à définir. Je verrais
bien par exemple une visibilité du niveau de mé-
contentement. Le mécontentement ordinaire serait
affiché en noir et blanc statique. Le grand mécon-
tentement avec des lettres en couleur clignotantes.
Et l’énorme mécontentement, quand selon l’auteur
ça va péter, par des sortes de pétards réarmables 
qui borderaient le panneau et feraient sursauter le
voisinage.

J’espère que vous n’êtes pas trop mécontents de ma
proposition. Sinon, demandez qu’on vous affiche.

HUMOUR - Affichons nos mécontentements 

Jean-Noël Lhuillier
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datée bourgeois et prolétaires ; plus spécifiquement
française cathos et laïques. La liste est sans fin de
ces catégorisations binaires, NOUS ET EUX, alors
que l’humanité est UNE ET PLURIELLE.

Dans ce débat, auquel je vous invite à participer
comme je l’ai fait le 18 Janvier à Palaiseau, quel
apport spécifique des chrétiens ? J’en vois deux :

•  Là où se trouve la haine que nous apportions
l’amour (François d’Assise)

•  Option préférentielle pour les pauvres (Pensée
sociale chrétienne)

Que l’année qui commence voie l’atténuation
de nos fractures. L’unité dans la diversité est une 

devise de l’Europe, ne l’oublions pas en mai 
prochain.

A plume ouverte

Le GROUPE DEBAT 
du Secteur pastoral 
vous invite à une rencontre 
sur le thème :

DEBAT

Avec le Père Bruno SAINTÔT, SJ
Responsable du Département Ethique biomédicale 

du Centre Sèvres

Mercredi 10 avril 2019 à 20h45 précises
au Centre pastoral Sainte-Geneviève

5, impasse de la Terrasse, à Palaiseau

Parking : 
place de l’église Saint-Martin   • Libre Participation aux frais •

Quel bébé, 
à quel prix ? 
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Parking : place de l’église Saint-Martin
Parking du Centre Pastoral strictement réservé aux Handicapés
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Secteur Pastoral 
de Palaiseau
GROUPE  DEBAT
Tel : 06 71 48 30 61
lacouryves@wanadoo.fr

Quel bébé, à quel prix ?

Procréation Médicalement Assistée, Gestation Pour Autrui,
manipulations génétiques de l’embryon... et autres tech-
niques liées au désir d’un enfant, et qui plus est, parfait !

Où va-t-on ? Le désir d’enfant est certes légitime, mais le
droit à l’enfant l’est-il ? Alors que tout ou presque devient
possible, où sont les limites qu’il faut fixer au regard de la
doctrine de l’Eglise - et des autres religions -, pour favoriser
un développement plus humain de la société ?

Le Père Saintôt viendra nous en parler et répondre à nos
questions, nos espoirs, nos inquiétudes, sur ces probléma-
tiques liées à la procréation.

La fin de l’année 2018 fut particulièrement péni-
ble à vivre : accusations réciproques de mépris,
échanges d’insultes, violences des propos et des
actes, irruptions de haine ont  sidéré la majorité
d’entre nous et ceux de nos amis étrangers. Désor-
mais, depuis le début 2019, le temps est celui du
débat entre citoyens, auquel tous sont conviés
quelle que soit la couleur du gilet. Quelle valeur
ajoutée sortira-t-elle de ces repas tirés du sac, de
cette auberge espagnole ? Saurons-nous vivre des
moments de partage après ceux de saccage ?

Quelles sont les fractures, les oppositions, qu’il
nous faut reconnaître avant d’imaginer puis déci-
der, puis mettre en œuvre les solutions ? De tout
temps ville et campagne, jeunes et vieux, riches et
pauvres, cultivés et ignares ; plus spécifiquement

OBJECTIF 2019

Claude Bertrand
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C’est avec une grande tristesse que notre communauté
a appris le le décès le 25 décembre à midi du père Paul
Guérin qui a tant marqué les paroissiens et la ville de
Palaiseau.

Pasteur
Avec les prêtres du secteur et les religieuses, il a consti-
tué, pendant 11 années, de nombreux groupes pour met-
tre en œuvre la pastorale :
• La mise en place de l’équipe animatrice que le Synode

a créée suivant le cahier Synodal « Le Courage de l’ave-
nir »

• La formation des catéchistes et la catéchèse des
adultes.
•  Le lancement de « Paroisse Infos ».
• L’école de prédication.
• La décoration de l’Eglise pendant tout le temps de

l’Avent et du Carême pour créer du lien.
•  La création de la chorale paroissiale
• La création des assistants de prêtres pour les eucha-

risties.

Proclamateur de la parole
Nous gardons le souvenir de ses homélies que nous at-
tendions avec gourmandise comme nourriture spirituelle
au fil de l’année liturgique.
Une autre facette de sa personnalité fut son talent d’écri-
vain et de passeur de paroles, mais surtout de La Parole.

Homme de relations
Nous n’oublions pas qu’il privilégiait la relation person-
nelle : le témoignage de sa nièce lors de ses obsèques le
traduit bien : « En fait, on aimait avoir Paul pour nous
tout seul. Et il savait nous donner ces moments d’atten-
tion, d’écoute. Alors peu à peu, comme il nous écoutait,
nous laissait parler, nous aussi, on se mettait à l’écouter,

Né à Paris le 6 janvier 1928, jour de l’Epiphanie,
ordonné prêtre le 20 décembre 1952 à Versailles.
Il a vécu son ministère en Seine-et-Oise jusqu’en
1974.
Il arrive à Palaiseau et devient curé de la paroisse
Saint-Martin de 1974 à 1985
Puis il poursuit différents ministères 
à Chatou, Plaisir et Houdan. 

Petite bibliographie 
Je crois en Dieu (1974) – Redire le Credo (1977) –
Une Parole et du pain (1976) – 
La paroisse pour quoi faire ? (1981) -Les funérailles
chrétiennes (1991) – Guide du prédicateur avec
Térence Sutcliffe (1994) 
Dire la foi des chrétiens (1995) – 
La maturité, un défi spirituel (2001) 

PAUL GUERIN
Dominique B, Monique L. André et Françoise, 

Lucile, Jo et Jean-Marie

à se laisser conseiller, éduquer ».
Il nous a offert son regard chaleureux et souvent com-
plice en s’adressant à chacun. 
Au cours de sa présence parmi nous, il a entretenu d’ex-
cellentes relations avec la municipalité qui ont permis
entre autres le ravalement de l’église, extérieur et inté-
rieur, la réfection de l’orgue, la participation au jumelage
avec Unna, l’obtention de la salle des fêtes pour les Jour-

nées d’Amitié…

Le dynamisme qu’il a créé localement perdure au fil
des différents ministères confiés successivement aux
responsables de secteur les pères Dagron, Barbier,
Mounié, Leurent, Rutumbu et Zakarian) 
Pour tout ce que Paul nous a donné nous disons
MERCI
« PARTAGEONS LA JOIE ET L’ESPERANCE ».
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Le père Grégoire Le Bel, jésuite depuis 16
ans, se présente comme un ingénieur en
informatique n’ayant jamais programmé. A
la demande du groupe Débats du secteur,
il est venu nous parler le 29 novembre d’In-
ternet, moyen d’évangélisation ?

Comment évangéliser dans une société
sécularisée ?
•  On refuse la modernité, c’est plus rassu-
rant. Cette tendance existe dans l’Eglise.
• On se dissout dans l’anonymat. Par exem-
ple, on fait du soutien scolaire sans parler
de sa foi. Au bout de 10 ans il n’y a plus de
présence jésuite dans les tours.
• La méthode proposée par Benoît XVI : partir des plus
proches pour atteindre les plus éloignés par des témoi-
gnages discrets, mais dans la durée : abbé Pierre, Jean
Vanier.

Internet
Cette invention entraîne l’annulation des distances et la dis-
parition des rythmes : mélange vie professionnelle et vie
personnelle : on continue à travailler à la maison.
Il induit une présence fluide, déstructure notre vie : on s’ins-
crit et se désinscrit facilement. On est dans l’instant présent. 
C’est est une nouvelle manière de communiquer. Cela
a été un moyen de stockage. Mais c’est devenu une
toile : cette information s’enrichit, s’auto-nourrit.

Comment être présent sur le numérique ?
Logique de la transmission : on sait, on affiche. Et  on

regrette qu’il n’y ait pas beaucoup de visites ! C’est le site
des jésuites ou des « mooc » (massive open online course).

Logique du réseau : on s’inscrit davantage dans le flux,
l’info circule. Mais le flux est en « bulles » qui ne communi-
quent pas, les gens ne sortent pas de chez eux. Avec 
160 000 personnes « retraitedanslaville » rame pour faire
un partage de prière une fois par semaine.

Logique du rassemblement 
Logique de l’innovation. 

Les JMJ constituent un hybride : on est entre nous (ras-
semblement), mais cela nous fait sortir de chez nous 
(innovation).
Suivons la parabole de Jésus : en vantant l’ingéniosité du
mauvais intendant, il nous recommande de trouver autour
de nous de bonnes idées pour parler de notre foi. Les JMJ

ont ainsi inventé des slogans qui imitent les
pubs et qui marquent. 

Mais, - et c’est là le credo du père Le Bel -
évangéliser dans le numérique implique
de savoir témoigner dans le quotidien.
Or il est difficile de rencontrer les gens qu’on
ne voit pas. Il nous faut faire une proposition
globale, la main tendue du virtuel et savoir
attraper ce qui passe. Nous avons à témoi-
gner de Dieu. 

Comment sortir du lot ?
Sur les réseaux sociaux : il faut savoir

donner une information sérieuse sous une présentation dé-
calée. On tourne des vidéos humoristiques : à « sylvie-on-
line », on interroge des gens dans la rue, et ainsi on forme
une petite communauté qui se retrouve une fois par se-
maine sur l’application périscope.
Le site « samaritain.fr » est un blog catholique qui met en
lumière les gens d’espérance et de confiance, sous une
présentation originale.
Ailleurs, on partage une expérience, avec 
« prieenchemin.org » ou « versdimanche.com » 
Parmi les hybrides, nous trouvons « la-bible-dans-tous-
ses-états »  qui sollicite notre culture (textes, tableaux…)
pour dépoussiérer notre manière de lire le texte sur 
Zachée.

Limites d’Internet
Internet est très triche de possibilités mais les difficultés sont
grandes : 

Montrer sa foi n’attire que les super-cathos ou les charis-
matiques

Difficultés pour sortir des bulles relationnelles
Difficultés car on ne maîtrise pas les internautes : com-

ment faire que Zachée puisse descendre de l’arbre ou que
je me mette au pied de l’arbre.

Difficulté dans ce monde nouveau pour ne pas perdre 
son être.

Difficulté car il est nécessaire maintenant de profession-
naliser pour que la parole soit audible. Le site « retraite-
danslaville » mobilise toute l’année 5 personnes à mi temps
et 3 personnes à temps complet pour la retraite de carême.
Mais surtout, il faut bien être conscient que le temps du
spirituel est tout sauf le temps du numérique qui est le
temps du zapping. Comment aider les gens à vivre dans le
rythme du monde un rythme qui est celui de la prière ? C’est
ce qu’essayent de faire les applications comme « versdi-
manche » ou « prieenchemin » 

Le web peut-il être mis au service de l’évangile ?

Bernard Coutin
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Le 18 janvier, célébration œcuménique 

« Justice et paix s’embrassent : chemin d’unité », tel était
le thème de la semaine de prière pour l’unité des chrétiens
cette année. Des célébrations œcuméniques ont été organisées
dans deux lieux de notre diocèse le 18 janvier : Sainte-Gene-
viève-des-Bois, à La Balise, chez les protestants, avec la par-
ticipation de Mgr Michel Pansard et Massy à l’église
catholique Saint-Paul, avec la participation du père Juvénal
Rutumbu.

Une semaine de prière pour l’unité des chrétiens, en janvier
Il y a eu quelques initiatives et publications au XIXème siècle,
mais c’est principalement au XXème siècle que les confes-
sions chrétiennes se mobilisent pour prier pour l’unité. En
1908, le Révérend Père Paul Wattson prend l’initiative d’une
célébration de « L’Octave pour l’unité de l’Eglise » entre le
18 et le 25 janvier. En 1935, le Père Paul Couturier à Lyon se
fait l’avocat de la « Semaine universelle de prière pour les
chrétiens sur la base d’une prière conçue pour l’unité que veut
le Christ, par les moyens qu’il veut ». En 1964, le décret sur

l’œcuménisme du concile Vatican II souligne que la prière est
l’âme du mouvement œcuménique et encourage la pratique
de la Semaine de prière.

Chaque année, un pays prépare la semaine de janvier : par
exemple, en 2011 : les Eglises de Jérusalem ; en 2014 : celles
du Canada ; en 2017 : celles d’Allemagne ; en 2018 : celles
de la Région des Caraïbes ; en 2019 : les chrétiens d’Indoné-
sie. Un comité international, composé de représentants 
du « Conseil pontifical pour la promotion de l’unité des 
chrétiens » (Rome) et de la commission « Foi et Constitution »
du Conseil œcuménique des Eglises (Genève), publie un 
document à partir des propositions faites par le pays choisi.
Un thème biblique, un schéma de célébration œcuménique et
des prières quotidiennes sont à la disposition des chrétiens du
monde entier.

Une célébration œcuménique à Massy 
Un temps de prière et de rencontre entre les chrétiens de dif-

férentes confessions, préparé par des membres du
groupe œcuménique de Massy-Verrières - des ca-
tholiques des différentes paroisses du secteur, des
protestants luthériens et réformés (EPUdf = Eglise
protestante unie de France) et des baptistes à partir
des documents diffusés par l’association « Unité
chrétienne » (Lyon) : Célébration œcuménique
de la Parole de Dieu pourrait être le titre complet.

Plusieurs moments ont marqué la célébration :
l’accueil, par le père Tobie, de la paroisse Saint-
Paul, la prière de repentance, les lectures : Dt
16,11-20 ; le psaume 85 (84) pendant la lecture du-
quel les deux parties d’un disque représentant le
globe terrestre sont rapprochées au fur et à mesure
et réunies devant l’autel, mais la trace de la frac-
ture reste visible ; l’évangile Lc 4,14-21, suivi de
la prédication par le Pasteur baptiste Simon Kéglo ;
un geste d’offrande – cette année, pour soutenir
l’Association œcuménique pour la recherche bi-
blique (AORB) dans son projet de refonte de la
Traduction œcuménique de la Bible (TOB) ; un
geste de paix, le Credo dans la traduction œcumé-
nique du  Credo de Nicée-Constantinople, la prière
d’intercession, le « Notre Père » et la bénédiction
et l’envoi.
Plusieurs chants ont ponctué la prière, soutenus par
des musiciens et des jeunes chrétiens de Massy,
déjà entraînés à chanter ensemble pour la « Fête
de la musique » en juin dernier. Chaque participant
a reçu un signet de la part de l’ACAT (Action des
chrétiens pour l’abolition de la torture). La rencon-
tre s’est poursuivie devant un buffet bien garni et
les conversations étaient très animées. Rendez-
vous est pris pour la célébration œcuménique de

Brigitte Tassel
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 à Massy

la Résurrection le vendredi 26 avril à 20 h 30, aux
Cèdres, voie de Wissous à Massy.

« Cette année encore, nous sommes appelés à
prier, afin que tous les chrétiens redeviennent une
unique famille, cohérents avec la volonté divine
qui veut que « tous soient un » (Jn 17,21)… L’in-
tention sera de faire mûrir un témoignage commun
et unanime dans l’affirmation de la vraie justice
et dans le soutien des plus faibles à travers des 
réponses concrètes, appropriées et efficaces…
L’œcuménisme n’est pas une option.» 
Pape François, à l’audience générale du 16 janvier
2019.

Les relations œcuméniques ne se limitent pas aux cérémo-
nies « officielles » de la semaine de l’unité. Nous avons
déjà accueilli ces dernières années la pasteure Dominique
Hernandez pour différents échanges. A l’occasion du
500ème anniversaire, elle est venue nous parler de la Ré-
forme. L’année précédente, elle nous avait commenté les
chapitres 14 et 15 de saint Marc. Cette fois, c’est le père
Jean-François qui a répondu à son invitation à participer à
un culte le dimanche matin.
Dans une première partie, il a présenté notre paroisse de-
vant la communauté d’une cinquantaine de personnes, avec
ses joies et ses difficultés. Les renouvellements de per-
sonnes sont aussi difficiles que dans nos paroisses.
Le culte du dimanche ne comporte une Cène que tous les

Noël à Saint-Martin
Josette Philippon
L’église est joliment décorée, le cierge pascal était allumé la
veille de ses 4 bougies dans les lanternes, les enfants sont
nombreux et l’assistance telle que malgré toutes les chaises
supplémentaires, les gens se massent au fond de l’église.
Nous sommes serrés sur les bancs et me voici entre deux
grands gaillards : Majid, le président de l’Association Pont
de l’Amitié, et un ami de la communauté musulmane Reda
Fayed. Ils sont arrivés les bras chargés d’une magnifique
présentation florale en signe d’amitié et de partage avec
notre communauté. En effet depuis de nombreuses années,
le groupe islamo-chrétien travaille dans l’écoute, le respect
et l’attention à l’autre dans sa religion.

Au moment des remerciements, le père Jean-François a lu
la carte qui était jointe à cette présentation florale et les ap-
plaudissements ne se sont pas fait attendre !

Nos amis musulmans sont touchés par la beauté et la joie de
cette célébration.
Merci Majid !

15 jours. Le dimanche choisi était sans Cène. Le déroule-
ment de la célébration est comparable au nôtre : alternance
de chants et de prières : louange, demande de pardon, alle-
luia, credo, Notre Père, prières d’intercession. Les textes
sont les mêmes que ceux que nous lisons ce jour. Seule la
pasteure intervient, vêtue en civil. Le père Jean-François,
en aube-étole, a fait l’homélie sur le thème du jour : le bap-
tême du Seigneur.
La célébration s’est terminée très amicalement autour d’un
apéro.

Dominique Hernandez interviendra au Centre pastoral
Sainte-Geneviève lors d’une soirée à 2 voix le 21 mars à
20h30 sur le thème du baptême.

Rencontre œcuménique avec l’Eglise Protestante unie de la vallée de Chevreuse
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Responsables : Père Jean-François ZAKARIAN avec les équipes animatrices
Comité de rédaction : Père Jean-François ZAKARIAN, Claude BERTRAND, Gérard CLARENC-
Bernard COUTIN, Philippe FROIDURE, Christiane LACOUR, Jean-Noël LHUILLIER
Composition, mise en page : Raymond LE TEXIER

L’Echo de 
nos clochers.

Les personnes détenues de Fleury-Mérogis 
ont cette année encore reçu les bénévoles du Secours Catholique 

« chez elles » 
Pour la 33e année consécutive, le Secours Catholique
de l’Essonne a organisé une grande opération visant à
rencontrer près de 850 personnes détenues de la Mai-
son d’Arrêt de Fleury-Mérogis (M.A.F.M), parmi les plus
indigentes (celles qui ont moins de 50€ sur leur compte
personnel deux mois consécutifs), dans leur cellule, et à
leur remettre un colis de Noël dans lequel on trouvera
notamment : des biscuits et gâteaux, des chocolats, thé,
café, divers produits de papeterie, des produits d’hygiène
et de la lessive, une écharpe et un bonnet tricotés par
des bénévoles (parfois du secteur), des cartes de vœux
et un calendrier inter-religieux.

Cette opération mobilise chaque année une cen-
taine de bénévoles qui participent à la confection puis à
la distribution des colis. La confection des colis est orga-
nisée durant trois jours au mois de décembre, dans des
locaux prêtés par l’Administration Pénitentiaire. La dis-
tribution se déroule la semaine suivante, en étroite col-
laboration avec les aumôniers catholiques qui exercent
de façon habituelle à la M.A.F.M .

Pour les bénévoles du Secours Catholique, il
s’agit de partager un moment avec les personnes déte-
nues les plus démunies en leur remettant personnelle-
ment le colis. Ce premier geste permet d’engager la
rencontre et d’échanger avec elles. Elles se montrent le
plus souvent surprises, et touchées de cette attention
qui leur est réservée et toujours reconnaissantes. Plu-
sieurs paroissiens du secteur ont déjà participé à cette
opération, en tricotant comme en distribuant les colis.

Ce n’est pas là la seule action du Secours Ca-
tholique à la M.A.F.M, puisque l’association intervient
également par le service des écrivains publics qui aident
les personnes détenues qui le souhaitent à la rédaction
de divers courriers. Le Secours Catholique de l’Essonne
est par ailleurs en train de développer une action à des-
tination des personnes détenues les plus pauvres qui
souhaitent s’engager dans un parcours scolaire en les
faisant bénéficier d’un accompagnement personnalisé
assuré par un « tuteur », et d’une bourse d’études.
Enfin, le Secours catholique aide certaines mamans

parmi les plus indigentes à payer les heures de
crèche de leur enfant à la maison d’arrêt des
femmes (M.A.F) pour qu’elles puissent aller au tra-
vail, aux études ou à certaines activités organisées
au sein de la M.A.F .
Pour toutes ces activités, le Secours Catholique a
un grand besoin de laine, et/ou de tricoteurs et tri-
coteuses pour confectionner les 850 bonnets et
écharpes nécessaires chaque année. Pour attein-
dre cet objectif, il faut s’y prendre dès le début de
l’année. En se souvenant que certaines personnes
détenues récemment incarcérées, lorsqu’on leur a
retiré des vêtements prohibés (blousons notam-
ment) peuvent parfois attendre plusieurs jours
avant de recevoir un vêtement...
Et, pour le tutorat, il manque encore 3 ou 
4 personnes en mesure d’assurer ce service où ce
sont des dispositions à une écoute de qualité 
qui priment. 
Contacts : 
Thierry MAES, 
responsable du service Prison-Justice 
– prison.910@secours-catholique.org – 
06 71 08 61 83.
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SECOURS CATHOLIQUE 
de PALAISEAU 

Les 8 bénévoles de l’équipe du Secours Catholique de
Palaiseau continuent d’assurer régulièrement les perma-
nences du mercredi matin. D’autres actions ont eu lieu
depuis Octobre : 
1- Du 22 au 27 Octobre, Bruno a accompagné des ac-
cueillis au voyage de l’Espérance. Environ 55 accueillis
et 20 bénévoles se sont retrouvés à Tauves, en Au-
vergne, pour vivre ensemble et partager quelques jours
vécus sous un grand soleil. Ateliers, temps de fraternité,
jeux, temps inter-religieux, découverte des volcans,
contes auvergnats, soirées festives… ont rempli journées
et soirées. Beaucoup de beaux souvenirs pour les parti-
cipants. Et nous en 
2- profitons pour remercier tous ceux qui, grâce à l’opé-
ration fromage, ont aidé le Secours Catholique à financer
ce voyage.
3- Le 18 novembre, la journée du Pauvre coïncidait avec
la journée nationale du Secours Catholique pour laquelle
vous avez été très généreux ; un repas partagé était or-
ganisé au centre pastoral de Saint-Michel.
4- Aux messes des 2° et 3° dimanches de l’Avent, vous
avez été nombreux à savourer sans modération le gâteau
« Le Fraternel » et à vous procurer  bougies et petites dé-
corations de Noël.
5- La ville de Palaiseau souhaitant récupérer le quartier
de la rue Tronchet, nous avons dû déménager. Nous
avons apprécié le soutien de la Mairie qui nous a trouvé
un autre local, nettement moins vétuste et un peu plus
grand. Il est situé 4 rue des Ecoles, en face du collège
Bara. Merci de bien noter cette nouvelle adresse et d’en
informer les personnes intéressées. 

Bruno Vanier

6- Comme chaque année, nous avons invité les per-
sonnes accueillies durant l’année passée à venir partager
une galette. Nous nous sommes retrouvés environ 35 le
samedi 19 Janvier au Centre Pastoral et avons bavardé
tout en dégustant nos galettes. Dans la bonne humeur,
Jean-Paul Ollivier a accompagné nos chants avec sa gui-
tare. En repartant, un petit cadeau était offert aux adultes.
Quant aux enfants, ils ont profité de la générosité de la
Société Danone qui nous avait offert quantité de jouets 
7- Enfin, nous vous rappelons que, chaque 1er samedi
du mois à Saint-Michel et chaque  3ème dimanche du
mois à Saint-Martin, vous pouvez participer à la collecte
alimentaire en déposant le contenu de votre sac au fond
de l’église . 
L’équipe de Palaiseau tient, encore une fois, à vous re-
mercier pour votre soutien et surtout pour l’accueil que
vous réservez à toutes ses actions. 

Fête de la fraternité 
à Vauhallan 

le 3 février 2019

La fête, bien appréciée, 
a rassemblé une cinquantaine 

de personnes autour d'un goûter
agrémenté de morceaux de

musique, de chants, de danse,
d'histoires, de tours de magie.
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Dominique Dumont qui a animé à l’orgue nombre de nos
messes dominicales depuis 1985 prend sa retraite et va 
désormais partager son temps entre Villebon où il a de la
famille et Avranches son berceau familial. Nous avons pu
l’applaudir le dimanche 6 janvier. Tout le secteur lui rendra
un hommage lors des beaux jours. 

L’orgue, c’est une tradition familiale ?
Non, pas du tout. Il y avait bien un violon à la maison, j’en
ai gratté un peu, mais sans succès. C’est au cours de mes
études au collège-lycéede Notre-Dame d’Avranches que
j’ai été initié à l’harmonium par le professeur de musique
de l’établissement, de la 6ème à la terminale de mes études
classiques (1966-1973). J’ai commencé à jouer timidement
à 14 ans lors de messes du dimanche soir, peu fréquentées,
à la paroisse d’Avranches. Et assez rapidement, j’ai joué la
grand-messe du dimanche matin. 
Je dois beaucoup à Serge Larroche, mon professeur, ancien
élève de l’Institut des Jeunes Aveugles, qui, outre les cours
d’harmonium, puis d’orgue, m’a aussi formé en accompa-
gnement et en histoire de la musique. 
Après le baccalauréat, j’ai pu entreprendre des études de
musique et musicologie à l’université de Paris-Sorbonne.
Agrégé d’éducation musicale en 1980, je suis nommé au
collège César Franck à Palaiseau en 1983. Je rejoins les
classes musicales du collège Paul Valéry à Thiais en 1995,
puis le lycée Guillaume Apollinaire, toujours à Thiais, où
je suis responsable de la section TMD (anciennement F11)
de 2005 à 2018.

En dehors de ces cours, quelles ont été tes activités
musicales ?
Pendant mes dernières années d’études en Sorbonne, j’ai
été chef de chœur des étudiants du Cep.
Huit années consécutives (de 1978 à 1985), cette chorale a
animé la messe finale du pèlerinage de Chartres qui regrou-
pait alors 4000 étudiants.  
Peu de temps après ma nomination au collège César
Franck, je me suis installé à Palaiseau, et j’ai proposé au
directeur du Conservatoire, Dominique Blin, de créer un
Ensemble vocal. Nous avons donné notre premier concert
en l’église Saint-Martin en mai 1985 avec un programme
Bach. Et j’ai dirigé cet ensemble jusqu’en 2005. Mon meil-
leur souvenir est sans doute le concert de 2000 où l’on
m’avait permis de réunir l’Ensemble vocal du Conserva-
toire, le Chœur Josquin des Près de Villebon, et un orches-
tre formé des professeurs de Palaiseau et de Villebon pour
interpréter le Magnificat de Bach. L’orgue de continuo était
tenu par Nicolas Jacquin. 
Plus récemment (2007-2017), j’ai chanté au sein du 
Madrigal de Paris, Ensemble vocal d’une trentaine de chan-

Un grand merci à Dominique Dumont pour 30 ans
au service de notre prière dominicale

teurs, dirigé par l’excellent Pierre Calmelet qui est venu
donner quelques concerts à Saint-Martin. 

Qu’est-ce qui te plaît particulièrement dans le jeu de
l’orgue ? 
Dans celui de Saint-Martin en particulier ?
L’orgue est un instrument qui peut sonner avec puissance
à l’entrée et à la sortie, donner de la solennité, mais il peut
aussi créer une atmosphère méditative, favorable au re-
cueillement.
L’orgue de Saint-Martin a été refait par André Maciet en
1985. Il est de dimensions modestes mais possède une belle
variété de timbres. Il convient parfaitement pour le réper-
toire que j’aime jouer : les classiques francais (Boyvin,



11

Couperin, Clérambault) ou les baroques allemands (Bux-
tehude, Pachelbel, Bach). Un répertoire que j’ai eu le bon-
heur de travailler avec le regretté Jean Boyer. 
Par ailleurs, l’église n’étant pas très grande, mais l’acous-
tique agréable, l’organiste peut sans difficulté s’entendre
avec le chanteur soliste (notamment au moment du
psaume).

Et maintenant ?
Je vais revoir ma Normandie !
Cela va faire 33 ans que je joue à Saint-Martin. J’ai rejoint
la petite équipe d’organistes en 1986. Philippe Pinson était
alors le titulaire, secondé par Eugène Denis et Pierre
Eschenbrenner. Je suis devenu par la suite l’organiste coor-

Relevage de l’orgue de 
Saint-Martin de Palaiseau
Bernard Coutin

Les paroissiens de Saint-Martin qui étaient présents
à la messe le dimanche 12 janvier et qui ont levé le
nez en sortant ont pu apercevoir, un peu, la com-
plexité du mécanisme de l’orgue et surtout le buffet
ne présentant pas son aspect habituel. Déshabillé
de ses tuyaux les plus gros et les plus spectacu-
laires (les tuyaux de « montre »), il était possible de
voir les tuyaux plus petits, habituellement invisibles.
Cet orgue comporte 1098 tuyaux. Les plus grands
mesurent 2,40 m et les plus petits un ou deux cm.
Ils correspondent chacun à une note. La plupart
sont en alliage plomb – étain, mais les tuyaux pour
les basses sont en bois. C’est un orgue à deux 
claviers de 56 notes et de 30 notes à la pédale.
Les tuyaux sont de deux types : 

• les tuyaux à bouche fonctionnent sur le principe
de la flute à bec. S’il est bouché à l’autre extrémité,
il sonne aussi grave qu’un tuyau ouvert deux fois
plus long. 

• dans les tuyaux à anche, c’est une petite lamelle
de cuivre qui vibre. La hauteur du son ne dépend
pas de la hauteur du tuyau, mais uniquement de
l’anche. Ils fonctionnent comme une clarinette.
Le timbre dépend du diamètre du tuyau et de son
état intérieur, en particulier de son empoussiérage.
C’est pourquoi il est préconisé de faire un « rele-
vage » régulièrement : un grand relevage tous les
100 ans, un petit relevage tous les 30 ans et un net-
toyage tous les 20 ans. L’accord de l’orgue est réa-
lisé une ou deux fois par an. C’est un petit relevage
qui est en cours, puisque cet orgue date de 1985.
Le relevage consiste donc en un démontage com-
plet des tuyaux, avec dépoussiérage et redressage
éventuel, révision du sommier, avec bouchage des
fuites, révision de la mécanique, puis remise en har-
monie et accord général. Cela explique la durée de
l’opération.

dinateur. L’équipe comprend actuellement Nicolas Jacquin
(professeur au Conservatoire), Dominique Pikeroën et
Amaury Freslon. Nicolas va prendre ma suite comme coor-
dinateur. Et je sais que tous feront de leur mieux pour as-
surer des offices de qualité. 
Pour ma part, je suis resté attaché à Avranches et sa région.
J’y suis toujours allé régulièrement, en particulier lors des
vacances scolaires. J’y suis aujourd’hui titulaire des orgues
de la paroisse Saint-Aubert où je joue en alternance avec
l’orgue de Notre-Dame de Pontorson, un instrument de très
belle facture. Il m’est aussi arrivé de jouer à l’abbatiale du
Mont-Saint-Michel : le site est prestigieux, mais l’orgue
l’est beaucoup moins !

Tuyaux de bois

Tuyaux à bouche

Tuyaux à anche
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Les crèches 
de l’expo d’Igny
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Outre les actions présentées dans le Bulletin N° 1
du Réseau Arc-en-ciel, c'est désormais bien établi :
le premier dimanche de chaque mois, la salle parois-
siale de Lozère ouvre ses portes à 12h30 pour 
accueillir tous ceux qui se sentent un peu seuls chez
eux et qui sont heureux de partager un bon moment
de convivialité et d'amitié.

lls étaient très nombreux ce dimanche 3 Février,
une bonne cinquantaine ! Paroissiens et invités habi-
tants de nos quartiers ou familles en situations pré-
caires, maintenant bien habitués à ce rendez-vous,
se sont retrouvés chaleureusement en cette froide
journée d'hiver.

Ce fut un vrai plaisir de voir la salle se remplir et
tous ces enfants joyeux de se retrouver.

Une soupe bien chaude et bon nombre de plats
exotiques ou bien de chez nous, ont été si appréciés
qu'il n'y eut aucun reste !

Pendant que les grands savouraient leur café, les
enfants se rassemblaient autour des jeux de société
où le ''Uno'' remporte toujours un bien grand succès.

C'est aussi un fort moment de partage où l'on fait
plus ample connaissance avec ceux qui n'étaient pas
à notre table la fois précédente, où l'on prend des
nouvelles de ceux qui avancent dans leurs 
démarches d'intégration, des nouvelles des enfants
qui grandissent et où l'on échange des bons plans
pour aller plus loin !

Un beau moment d'ouverture, d'accueil et de frater-
nité qui donne de la joie pour continuer la route.

Repas TABLE OUVERTE sur LVV

Marie-Claude Chesneau

Le 13 janvier, une cinquantaine de personnes ont partagé leur repas au Centre pastoral Sainte-Geneviève

Groupement paroissial LVV
Réseau Arc-en-ciel

Oratoire Arc-en-ciel
Un réseau de prière se met en place pour collecter
et prier les intentions de nos paroisses.

Vous pouvez les soumettre à l’adresse suivante :
oratoire.aec@netc.fr

Pour ceux qui n’ont pas de messagerie internet,
les intentions peuvent être déposées dans les
boîtes Arc-en-ciel disponibles dans les églises. 

Vous pouvez prier chez vous en demandant à
les recevoir par message internet.
Pour tout renseignement, vous pouvez vous
adresser à Catherine Yolle ou à l’adresse :

oratoire.aec@netc.fr

Visites aux personnes isolées
Nous cherchons à repérer les personnes isolées
qui aimeraient recevoir des visites. Vous pouvez
vous adresser à Nadine Lamarche 06 88 57 76 53 

ou à François de Favitski 06 03 28 66 71



Ces trois dimanches, les paroisses qui célèbrent les scrutins
prennent les textes de l’année A, c’est-à-dire pour les évan-
giles : la Samaritaine, l’aveugle-né et la résurrection de La-
zare. Le premier sera célébré à Saint-Martin de 
Palaiseau, le second se tiendra au cours du pèlerinage 
diocésain à Sens. Nous sommes tous invités à les accom-
pagner (voir en dernière page). Le 3ème sera célébré 
à Bièvres.

Depuis quelques années, nous commençons à être fami-
liarisés avec le parcours et les étapes de catéchuménat.

Nous venons de célébrer à Saint-Martin de Palaiseau l’en-
trée en Eglise (ou en catéchuménat) de Marine, Hya-
cinthe et Nicolas, qui se sont mis en chemin il y a quelques
mois. Ils ont montré leur désir d’entrer dans le mystère de
la foi en frappant symboliquement à la porte où ils ont été
accueillis. Ils se sont ensuite avancés jusqu’au milieu de la
nef pour y recevoir les onctions sur le front les yeux, les
oreilles, la bouche, le cœur et les épaules. Devenus caté-
chumènes, ils peuvent prendre place à la table de la Parole
de Dieu, parole que leurs accompagnateurs leur remettent.

L’entrée en carême marque aussi la dernière phase de la
préparation des catéchumènes qui seront baptisés à la 
vigile pascale : à Saint-Martin de Palaiseau : 
Marine BADOUX, Franck DE DEUS, 
Charlie MANGWA,  Aurélia OBELLIANNE,  
Adèle PERROT, 
et à Saint-Martin de Bièvres : Rheine MOUYOKI. 
Tous cheminent depuis deux ans.

Cette dernière phase sera ponctuée par différentes céré-
monies. Le premier dimanche de carême, ils seront tous
réunis par Mgr Pansard à Savigny-sur-Orge et appelés in-
dividuellement : ce sera l’Appel décisif. Ils reçoivent alors
une écharpe violette qu’ils porteront à chaque 
cérémonie et qu’ils quitteront à la vigile pascale pour revêtir
le vêtement blanc. Les 3ème, 4ème et 5ème dimanches 
de carême se déroulent trois rites de purification, 
les « scrutins », mot qui évoque le discernement entre 
lumière et ténèbres. 
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Catéchumènes en chemin.

Rencontre Equipe Animatrice
et Responsables de Missions 
et Mouvements de ST-MICHEL

le samedi 12 Janvier 2019

Cette soirée très conviviale, organisée par
l’Equipe Animatrice de St-Michel avait pour princi-
pal objectif de permettre aux différents acteurs
St-Michel de se rencontrer pour mieux se connaî-
tre, faciliter les échanges et ainsi mieux servir les
paroissiens.

Cette soirée présentation entremêlée d’inter-
mèdes gustatifs a réuni une quarantaine de 
personnes dans une ambiance très amicale.
Beaucoup de très beaux témoignages des actions
des uns et des autres. Cette soirée a fait chaud au
cœur en permettant de voir le dynamisme et
l'engagement de toutes les forces vives au sein

de nos paroisses.
Gérard Clarenc



Mon Dieu, je ne viens pas Te demander 
de faire un bon Carême,
mais de faire bon moi-même.

Je ne viens pas Te demander de 
m'apprendre à me priver, 
mais de m'apprendre à aimer.

Je ne viens pas Te demander la justice 
des sacrifices, 
mais la justice du cœur. 

Non le mérite mais le pardon, 
non la pénitence mais la joie, car elle 
est pauvre.

Amen. 

Père Jean Debruynne (1925-2006)



FUNERAILLES
Saint-Martin-Saint-Michel
Guy LABORIE, Renée BRILLOT, Béatrice ROLLAND, Severiano BAPTISTA, Marcel PASCART, Simone CHRETIEN,
Jean-Paul GENETELLE, Georgette BARLET, Eliane TOCK, Thierry BRUN, Françoise KERNANE, Lucie DOLAMBI

Bièvres-Igny-Vauhallan
Antonio MAZDA, Pierre VERDIER, Didier IRLANDE, Jean-Paul PERNOT, Hugues PINQUE, Anne GAUDRY, 

Roger HUGON, Simone MARTIN, Michel PERCIE du SERT, Annette ISSAD

Lozère-Villebon-Villejust
Pierre DESSENDIER, Jacques BORDIER, Jean-Michel MAUREL, Michel LE GUYADER, Michel LAMAISON

BAPTEMES
Saint-Martin-Saint-Michel
Alexian LE LIEVRE, Léon MALLE

Bièvres-Igny-Vauhallan
Emma FOURCADE

Lozère-Villebon-Villejust
Alicia et Olivia TOUZEAU, Basile CUSSONNEAU

MARIAGES
Bièvres-Igny-Vauhallan
Antoine ROCHER et Amélie DONNE

Carnet Décembre 2018 – Janvier 2019

Prochain Echo :
les 13 et 14 avril
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Une halte spirituelle 
Au cœur du carême 

Animée par le père Nicolas Rousselot 
Ancien aumônier national du MEJ, aumônier de 
Polytechnique, prédicateur de « retraite dans la 
ville » 
 

 

Samedi 7 avril 2019 de 9h à 16h30 
A St Jean Bosco Rue Albert Sarrault à Igny 

 
12h30 repas partagé (1 plat salé ou sucré pour 6, une boisson et ses propres couverts) 
 

 

Comment être Joyeux aujourd'hui ? 
Quelle est notre Espérance ? 

 
Les évangiles de Matthieu et de Luc seront nos guides pour 

cette journée de récollection 

Vers Pâques 
2019

Célébration du Pardon
en secteur

Vendredi 5 avril

20h30

Eglise Saint-Martin
de Bièvres

Samedi 30 mars 2019

Programme
Chapelle Sainte-Colombe 
Marche pèlerine (4km)
Rencontre au Carmel
Visite de la cathédrale
Célébration du second scrutin

Apporter son pique-nique

Départ Evry 7h 
Retour 20h

Renseignements 
http://pelerinages-evry.catholique.fr

Pèlerinage diocésain à Sens

Vers Pâques
2019
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